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L’Assemblée  Nationale  ayant  ordonné,  par  la  Loi  du  19 
Janvier  1791  , ( Article  IV,  du  Titre  I ) que  « l’AlTemblée  des  Ponts 
» & Chauffées  fera  chargée  de  l’examen  de  tous  les  projets  généraux 

» de  routes  dans  les  différens  Départeinens de  canaux  de  navi- 

» gation , » Sec  ; & ( Article  VI , du  même  Titre  ) que  ♦<  lorfqu’il 
» fera  queftion  de  travaux  qui  intérefferont  les  routes  & communi- 
» cations  fur  les  frontières  , les  projets  feront  difeutés  & examinés 
>î  dans  une  Affemblée  mixte,  compofée  de  Commiffaires  de  l’Affemblée 
» des  Ponts  ôc  Chauffées  & des  Commiffaires  du  Corps  du  Génie;  que 
« le  réfultat  de  cet  examen  fera  porté  aux  Comités  Militaire  6c  des 
» Ponts  & Chauffées  de  l’Affemblée  Nationale,  réunis;  & qu’il  fera 
»3  ftatué  ce  qu’il  appartiendra , fur  le  Rapport  de  ces  deux  Comités,  par 
5j  le  Corps  Légiffatif  ».  L’Affemblée  mixte,  dont  il  s’agit,  après  avoir 
examiné  le  projet  de  la  Jonélion  du  Rhône  au  Rhin  & de  la  Loire  au 
Danube  {(\UQ  j’ai  conçu,  depuis  1744,  & prélenté  au  Gouvernement^ 
dès  i7n  i ^ lequel  M.  Bertrand,  Infpeéteur  Générai  des  Ponts 
& Chauffées,  chargé,  en  1773  , d’en  rendre  compte,  a écrit,  en  1777 
6c  1778),  a déclaré  «que  l’importance  de  ce  projet,  qui  ouvriroit  une 
M circulation  générale  dans  le  pourtour  du  Royaume  & avec  toutes  les 
» parties  de  l’intérieur  ( & de  1 extérieur  ) eff:  évidente;  que  la  priorité 
» de  la  découverte  ne  peut  en  être  conteftée  à M.  de  la  Chiche  , » 

{ Maréchal  des  Camps  ôc  Armées  du  Roi , ancien  Chef  de  Brigade  du 
Corps-Royal  du  Génie)  ;«  qu’ayant  été  abandonné  à fes  propres  forces 
»>  & à fes  moyens  perfonnels , il  n’a  pu  exécuter  que  la  partie  des  plans 
» & nivellemens  correfpondans  au  point  de  partage  , qui  cependant 
n donne  des  notions  fuflifantei.  pour  être  raffuré  fur  la  poflîbilité  & , 

» même  , la  facilité  des  moyens  d’exécution  ; qu’il  feroit  digne  des 
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vues  d’utllité  générale,  dont  l'Affemblée  Nationale  eft  occupée,  de 
„ fa, te  compléter,  dès-à-ptéfent,  tous  les  détails  fpéculatlfs  de  ce  grau 
„ projet;  que  cet  Officier  en  ayant  fait  naître  la  première  idee  &1  ayant 
„ déjà  beaucoup  travaillé  dans  fes  rapports  commerc.auit  & miluares, 

„ il  femble  que,  quelque  foit  luiterptétat.on  de  la  Loi  du  . , Dccem- 
.,  bre  dernier,  qui  attribue  aux  Ponts  & Chauffées  1 examen  de  tous 
, les  projets  généraux  de  routes , canaux  de  navigation , &c  1 execution 
„ en  pourroir  être  confiée  avec  convenance  au  Corps  du  Geiiie  qui, 

„ feu! , peut  la  faire  fervir  à la  défeiife  des  frontières;  obfervant,  a 
„ cette  occafion,  qu’un  canal  de  navigation,  quel  qu  en  fort  efpece, 

„ pofsède  néceffairement  les  propriétés  de  ruttl.té  commerciale  ; ainfi 
les  Officiers  du  Génie,  en  affortiffaiit  fes  travaux  aux  vues  milttaites, 
„ ne  peuvent  jamais  altérer  aucuns  des  avantages  de  la  navigation  du 
„ Commerce;  qu’il  n’en  eft  pas  de  même  réciproquement;  puifque, 

„ nonobftant  les  talens  djftingués,  répandus  parmi  M M.  les  Ingeni^eurS 
„ des  Ponts  & Chauffées,  & malgré  les  monuniens  qui  en  depofent, 
„ ils  font  cependant  indifléreiis , par  état,  fur  les  dlfpofitioiis  qu,  con- 
„ viennent  à la  défenfe  du  Royaume;  d’où  s’en  fuit  naturellement  negli- 
„ nence  &,  même,  oubli  total  fur  1,  double  propriété  civile  & mili- 
„ cure;  — que  d’après  l’ordre  de  chofes,qui  exlftoit  alors,  le  Gouveme- 
» ment,  i l’inftigation  des  intendans  des  Pays  intérelTes,  s étant  empare  e 
„ ce  projet , pour  le  faire  exécuter  fous  leur  Direflion  & fur  les  fonds 
à-  l’État  cette  grande  entreptife  a été  commencée;  un  canal  exrfte 
: dlja  , leDd/cdLinr-Zcun-Ildric,  de  les  moyens  de  rendre  riavi- 
„ vaile  le  Doubs  , de  DÔU  i Befançon,  font  apperçus;  de  manière  que 
„ M.  de  la  Chiche  s’eft  trouvé  évincé  de  cette  première  partie 
„ projet,  fans  qu’on  daignât  lui  témoigner  un  ligne 

tant  de  peines  & de  dépeiifes  qù’U  h.i  avoir  occahoiinees , & enfin 
„ qu’on  ne  pourroir,  fans  ingratitude  , lui  refufer  au|OUrd  hu,  un  temo  - 
„ onave  honorable,  de  la  part  de  l’Affemblée  Nationale,  qu, 

■„  fans  doute,  l’utile  opiniâtreté  du  zèle  qu’il  a montre,  pour  d— e 

„ cette  grande  entreptife,  â laquelle  .1  y a tour  lieu  de  penfer  quo.i 
» ii’r.uroit  pas  fonge  , fans  lui  ». 


TeUft  le  téfulcat  Je  ce  premier  examen,  qui  reconnut  la  poil, b.l, ce 
&,  cnênre  , la  facilké  de  la  Jonaion.  dont  ,1  e’ag.c;  & qm  femble  avouer 
que,  pouvanr  être  accommodée  i b défenfe  de  la  bront.ere,  .1  con- 
v.cndL.t  que  l'exccucon  en  fût  rem.fe  a'u  Corps  du  Gc-n,e  militaire  : mai, 
ileftune  partie  elTeutielle  du  projet  fut  laquelle  lAlfemblce  mixte  . 

point  prononcée;  ce  font  les  moyens  à employer  pour  rendre  navigables 

Ls  rivières  auxquelles  le  canal  de  jonaion  doit  aboutir.  MM.  les  Ingé- 
nieurs des  Ponts  & Chaulfées  prétendent  qu’on  ne  peut  parvenu  qu  eu 
multipliant  les  retenues  dans  ces  rivières  ( aux  frais  des 
des  Pmptiétaires  des  moulins  qui  y font  établis  ou  a y établir  ), 
que  je  fontiens  que  ces  moyens  de  navigations  la  dcttuifent,  par 
fuite  ; & qu’on  ne  pourra  parvenir  à la  rérablir  dans  cel  es  qui , comme 
le  Do^bs,  en  ont  été  ftifceptibles , qu’en  leur  rendant  la  liberté  de  leur 
cours,  dont  les  digues  de  moulins  les  ont  privées  « ,ni  canl  d-vie 
mUité générale,  doit  être  une  iipenfe  de  l’Etat.  C eft  pour  prouver 
alfercions  que  j’ai  corapofé  le  Mémoire , ci-jomt  ; si  ^ 

ferois  luEniment  flatté  qu’on  voulût  bien  follicter  , auprès  de  1 AlTem 
blée  Nationale,  l’adoption  des  moyens  que  j’y  a,  propofes,  & 1 execution 
de  ce  projet,  i laquelle  je  vouerois  avec  emprellemenc  le  mfte  de  ma 
carrière,  en  la  partageant,  d’afth  fes  ordres,  avec  es  """ 
Corps-Royal  du  Génie  , où  j’ai  fervi  & auquel  je  dois  la  reftitunon  d un 
GraL  que  le  defpotifme  & la  haine  d’un  individu  m’avoient  fait  perdre- 

J’ai  l’honneur  d’être  avec  refpe£t , 


M 


Votre  très  - humble  6c 
très'obéilTant  ferviteur. 
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